
plus nuisibles.qu'utiles aux pâturages, si l'on.excepte Le perchoir à pouleS.
cependant ceu qui péchent par.excès d'humidité.

.On-doit, autant que possibloviter poîr le cheval ..Xalgré les soins doniés 'dans les .fermes et les
les pâturages arides, comme ceux qui pêchent par ex. bassé-cours les mieux étàblies, à l'organisationet*
cs d'humidité. ILestaussi niisible aux premiers l'entretien des poulaillers; malgré l'emploi;- poùr- la
qu'ils lui sont peu convenables; nais l-ne peut quel. construction des juchoirs, du b de.sapn dont .o.
qu~efois améàliorer Iesdei'nir bois:.étlé 'î. d

rniersi comme la bête à l'ain, deur est antivermmnuse; nalgré l'usage fréquéet-dI
et par des moyens équivalents. Il y a généralemont badigeonnage àla chaux,..on-ne-parvient que'très ra.

l'avaniage à l'admettre dans ces pâturages après rement à éviter l'invasion de.la-vermine qui fait la
le boSuf, et avant le monton, parce qu'il tient la mi. plue grand tort au développement de la volaille.
]ieu entre les deux par la manière dont il pince. La nature des nichoirs. adoptés d'ordinaire, contri-
Pherlië; inais~il est trêè~s ntiël' d'év ier les temps bie surtout à propager cette vermine. Iien existe de
humides, à cause de son poids et de la forme de son plusieurs sortes et tous à peu près ont le même incon-
sabot, qui entre très aisément en terre lorsqu'elle est véniert. Les uns sont des paniers rondside*paille ou
saturée-d'eau, et y forme des trous dans lesquels la d'osier tressé, reposant sur le plancher, sur la terre

-bonne herbe pourrit, se détruit,.et se trouve remplacée recouverte de paille, ou accrochés au mur; d'autres
par -des plantes marécageuses. Op remarque qu'il sont formés par des cloisons en pltre constituant.un
épuise et-dessèche ordinairement les herbages les plus seul casier composé de cellules contiguës; d'autres

.- sains, tant par la nature de ses déjections que par la encore consistent on bottes do sapin.
manière dont il pince l'herbe près de terre: aussi ie L'expérience a démontré é'il ëtait préférabe
y admet-on qu avec généralement beaucoup de ré- d'employor un antre genre de nid, fait en fil de mé.

serve, lorsqu'ils sont bien administrés, et on lui con- tal et. garni de foin ou do paille. .Le grand avantage
£acre plus particulièrement. pour-les memes raisons, que presente ce nichoir cet d6 laisser circuler l'airai
ceux qui redoutent moins- les effets de la sécherese brement à travers sa légère charpente; grâce à cottò
et des engrais fortement alcalins et peu-onctueu.· disjïosition, la vermine s'yfixe dificilereit et lenot

La bête à laine préfère à tous 'autres, les pâturages toyage en est oxtrê mement facile. On s'étonne de l'hé-.
secs et élevés, -dont l'herbe est plus remarquable par sitation, de la lonteui• de nos cultivateurs à adopter les
sa qualité que par sa quantité. La bête -à laine tond méthodes nouvelles'; nous admettone, dans une cer-
l'herbe plus près de terre qu'aucun autre animal, et taine mesure copendant;.cet attachement à la rou tine,
elle la détruit souvent. soit en la broutant jusqu'au lorsqu'il s'agit de mächines compliquéos, d'instru-
collet, soit en l'arrachant sur les prairies sèches sur ments coûteux; ce n'est pas le ea pour Io nichoir-
lesquelles.elle pâture. que nous indiquons ici; il est à la fois très Eimple et

Le p'direchércho les prairiesimaréoageuses et fan- d'un prix peu élevé.
genses, sur lestuellei.l-ainä à- se vautrer, i cause do
l'humidité ddnt.il a essentiellement besoin, et il y re- Choses et autrez.
cherche-.avidementle.Iacines iuberculeueos et les in-
soctes..Le pore est essentiellement dévastateur, et, .Touffe8 dherbea dans, lee pré.-Nous voyons parfois dans les-
S arles·fouilles répétées qu'il pratique pour.déterrer lirés quantité do touffes d'herbes que les bestiaux y laissent
es racines et lesinsectes- qu'il. recherche,. il détrnit là où ils pâturent, soit parce qu'elles y ont pris un mauvais
ouve sd'herbe qu'il n'en consomme, .à moins goût par suite d'une bouse de vache, d'un corps mort, soit-

souvent plus qsaussi parce qu'il s'y trouve des plantes qui répugnent aux bes-
qun'on ne lui fasse dans le groin u:ne espèce d'anneau iaux.
de or qui l'empêebu -e foñil er -sn éprouver une Ordinairement on Maisse ces touffes périr sur ied; mais i
douleur qui le retientordinairement.. :. vanlilriait nieiix lei conipefaveo lïfaUx pour en.fai-e dö lã

On ne doit aais:dmettre le por dans les hér- tire ou les porter sur le compost...
du Un pré oL l'eu rencontre quantit4 de ces touffes dhIerbcslnýbages de bonne alité qu'on désire- conserver';,ý mis, dique qu'il demande A ttre labouré et cultivé pondant quelquralorsqu'on veut les détruiro, il pent-être employ utti- annes oun céréales, pour être ensuite semé en trèfle et en sain..

lement pour purger la terre:de.toutes les plantes a rit: foin. à:
n traçites, charnues.et tuberculeuses, qu'il dé. La cult-ur dsfraic.--Dans u moisnrcinesr traçantesns u oi nu àpeu près, ceux qui

trnit effacemnent, . ainsi que.plusieurs insectes nui- cultivent les fraises pourront en faire la cueilltte, et.en tirer
Eibles q'il déterre en.fouillant.Comme noué l'avons profit, soit pour l'usage de la famille, soit pour les porter au.
dtdéj .-le -p t u v marché. D'ici à. ce. temps Io: principal.soin à prendre ëst

boeo ti n ceux qui-sonvtenmat leieux ca;.....:a d'enlever les courants, et c'est ce travail ue l'en nóglige lacontittqusont maécageux eari 1 plus, à ce point qu'il nons arrive parfois do voir de grandes
le.plus grand besoin, de tempérer lacbalour et d'as- àlantations do fraisiers entaeses à Vexcès, et qui ont pous6

soupîlir-làî-igidité.de sa peau,'eim se vautrant dans les ainsi pendant trois, ·quatre on cinq ans sang qu on ait songé àendrdéits:'frais et humides; et s'il .paralt immonde, les détasser; il y on a inume de différentes variétés qni se dii-..fo ... ... putent les unes les autres l turraiu, et c'est par un-henren
commeon leo suppOe;assez g raement, o'est que hsnard si l'on peut obtenir-le quart de la récolte en fraises que-
Ieau dont il.a besoin .se trouve souvent souillée d'im" l'on aurait obtenu par de meilleurs rous,

mondices qui..sont réellem-eut plus nuisibles qu'utiles . Le soin do supprimerles courantsosttipensable, ai l'on
a t·osprité On peut encore lui sacrifleres trèfi. veut que les pieds prennent do.ls force et préparent de beauxPa poprt. u noeliPrfirls ri. fruits. On me trouve tonjourd bien de Io faire asslidamnent, sanères qu'on a ýintntion-_de ddfrichor.ensuit; il y eslIisiser prendre I-en vroi, pins on''i

è r ao rapieent; mais te, plus la1u vientdonoùv'aux, paree~<i' tous'les borgéiii
noppere étons, :l'eaîu..tinon.a'malpropreté est in- de réserve e-développent dès que les premiers &ont smnpprintudt

à santé, - etles herbaes garnis de mais ce.travailédpuise beaucoup moiusle gros pl..l que ne la
psa .. , e. .g fait la nourriture qu'il est forcé a. fournir.aux zcorante qui

res,o ieux enuor, da sor:es e de ruisseaux, 'allongent librement. Si, par épargne de peine, on veut l.as
npr-ferer por. le pore. air passer le premier sop de ite et 'e us rn


